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Origine et 
expansion
A l’origine, il s’agit d’une communauté 

d’inspiration bouddhiste née dans les 
années 70 de la volonté de Robert Spatz, 
fils unique d’un riche entrepreneur im-
mobilier, épris de yoga et de méditation. 

Né à Bruxelles en 1944, il est particu-
lièrement intéressé par l’orientalisme en 
vogue dans les milieux théosophiques et 
new age. Le contexte sociétal était favo-
rable à ce genre d’initiatives, le boudd-
hisme inspirait autant qu’aujourd’hui, 
et des centaines de personnes furent 
emballées par ce projet de vie commu-
nautaire bouddhiste. 

Dès les années 60, il commence à dé-
velopper des coopératives de restaura-
tion et vente de produits bio à Bruxelles 
et crée un centre d’étude du yoga. 

 De 1969 à 1972, Robert Spatz voyage à 
plusieurs reprises à Darjeeling (Boutan, 

au nord-est de l’Inde) où vivent des ré-
fugiés tibétains, et il y rencontre le Lama 
Khangyur Rinpoché (1897-1975) un 
maître renommé de la tradition Nying-
mapa, une des plus anciennes écoles du 
bouddhisme tibétain. Il prétend avoir 
reçu de ce maître les nom et grade de 
Lama Kunzang Dorjé (« enseignant Kun-
sang estimé  ), et les missions d’ensei-
gner, de soutenir la création de temples, 
et d’aider à subsister des tibétains exilés 
en Inde. 

Rapidement, Robert Spatz va déve-
lopper un réseau d’activités diverses :

 Il donne des cours de yoga tradition-
nel, stages de formation et conférences 
sur la «  Haute Sagesse de la Tradition 
Universelle Vivante  » dans plusieurs 
pays d’Europe occidentale (jusqu’à 
créer un centre de yoga en Grèce). 

  En 1972, avec le soutien de quelques 
administrateurs de confiance, il crée à 
Bruxelles l’asbl Ogyen Kunzang Chöling 
(OKC), puis finance 5 centres spirituels 
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ou temples, en Belgique, France, Portu-
gal, Tahiti , pour y célébrer des cérémo-
nies tantriques tibétaines, y recevoir des 
autorités religieuses.

 A Bruxelles, point central de l’en-
gagement et de l’initiation de ses dis-
ciples, il va organiser plus de dix asbl 
ou sociétés très rentables pour la cause, 
employant 45 membres actifs, dont 43 
adeptes bénévoles, pour assurer la via-
bilité du siège de l’OKC et du Temple 
proche. La philosophie communautaire 
implique que les adeptes offrent leur 
travail et leur rémunération, contre lo-
gement et subsistance. En 1976, il a 50 
disciples, en 1995 ils sont 200. 

 En France, près de Castellane (Alpes 
de Haute Provence), dans un ancien do-
maine templier- le Domaine de la Claire 
Lumière- acheté par son père et revendu 
en partie à OKC en 1975, Robert Spatz va 
faire transformer une vieille ferme en 
monastère, Château de Soleils, avec un 
temple, des lieux de vie et logements 
pour une vingtaine d’adultes et pour 
une communauté d’enfants de 3 à 14 
ans dont, pour la plupart, les parents 
travaillent à Bruxelles ou au Portugal.

Le Temple et son Stupa, une tour sa-
cralisée pour ses objets de culte, com-
prenant une surface habitable (par le 
leader), seront complétées entre 1989 
et 1993 par 4 artistes venus du Boutan 
pour y élever et colorer une dizaine de 
statues, hauteur réelle de maîtres vé-
nérés de la tradition. Des délégations 
de dignitaires bouddhistes sont venues 
tous les 2 ans en suivre les avancements 
et remercier chaleureusement Spatz 
pour ses dons généreux. 

 Au Portugal, deux centres sont créés, 

à Lisbonne (1979) et Humkara Dzong 
face à l’Océan (1982) qui recevra les ado-
lescents venant de Chateau de Soleils.

Doctrine et 
pratiques 

L e s  a d u lt e s
Sous l’apparence d’une transmission 

de la connaissance et de l’esprit d’une 
tradition tibétaine ancienne, Robert 
Spatz utilise son prestige de Lama et son 
charisme personnel pour imposer à ses 
adeptes des règles de vie établies par 
lui-même et lui permettant de régner 
en maître absolu sur la vie de chacun 
d’entre eux. De la tradition bouddhiste 
il ne reste que ce qui lui permet d’être 
vénéré et craint comme un être omnis-
cient, qui connaîtrait tout de ses dis-
ciples. Il établit des règles de vie com-
munautaires, et décide des lieux de vie, 
des activités, du régime alimentaire, du 
partenaire, pour chacun de ses adeptes. 

Pendant les trois premières décennies 
de l’existence de l’OKC les adeptes ont 
travaillé sans rémunération, comme de 
faux indépendants, sans payer les coti-
sations sociales, via un système d’asso-
cié actif au sein de coopératives d’acti-
vité permettant à la OKC de prétendre 
à un fonctionnement légal tout en ca-
chant ses véritables buts d’exploitation.

L e s  e n f a n t s
Les parents étaient fortement invi-

tés à laisser leurs enfants dès le plus 
jeune âge à Chateau de Soleils tandis 
qu’eux rejoignaient les structures belges 
d’OKC  : «  Pour nous, avec notre philo-
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sophie, le meilleur endroit du monde 
pour nos enfants, c’était à la campagne. 
Même s’il fallait se sacrifier, pour nous, 
ça n’avait rien de mal [de les y laisser], 
c’était une suite logique.  » Non seule-
ment on mesure ce qu’il y a de destruc-
teur pour un enfant d’être séparé de 
sa mère, de ses parents, mais de plus 
les parents étaient présentés comme 
imparfaits, de mauvaise influence et 
toxiques, risquant littéralement de 
« pourrir leurs enfants » : « Spatz croyait 
[que les parents] empoisonneraient 
leurs enfants au niveau génétique. Il fal-
lait donc créer une distance physique et 
mentale pour nous « désintoxiquer ». Il 
les humiliait en notre présence tandis 
qu’il nous encensait. Il disait que nous 
faisions partie d’une élite. Le « groupe 
enfants  » est survalorisé par rapport 
au «  groupe parents  » tenu à distance 
et dénigré, telle une brebis galeuse. La 
rupture physique n’est déjà pas forcé-
ment facile mais elle est ici soutenue 
par une rupture affective.

C’est une élite que veut façonner Ro-
bert Spatz, des guerriers « purs et durs » 
qui sauront le jour venu se défendre 
dans cette « ère troublée et décadente » 
qui annonce la fin du monde. L’extérieur 
était diabolisé, il n’y avait ni radio, ni 
tv, ni ordinateur, l’enseignement, via le 
Cned, se fait à Chateau de Soleils. Ces 
enfants vivent en vase clos, leur vision 
du monde ne peut être que celle de Ro-
bert Spatz omniprésent (son image est 
partout) … dont ils croient qu’il les pro-
tège !

Entre 50 et 100 enfants vivent ainsi 
dans des conditions spartiates, soumis 
à des règles de vie strictes, voire exces-
sives, dont le non-respect donnait lieu 

à des punitions, des châtiments, des 
sévices présentés comme autant d’oc-
casions de «  détruire un peu plus son 
ego  ». Mais souvent, l’enfant ne savait 
pas pourquoi il était puni… cette impré-
visibilité du comportement de l’adulte 
ayant des conséquences profondes sur 
la construction de la personnalité. 

L e s  a d o l e s c e n t s
Ils sont envoyés dans un centre du 

mouvement, au sud du Portugal. Ils font 
partie de l’élite mondiale et doivent se 
préparer comme des guerriers pour 
l’apocalypse : karaté, prières, obligation 
d’être vierge sous peine d’exclusion.

Les témoignages détaillés d’anciens 
enfants d’OKC illustrent l’emprise sec-
taire exercée par Robert Spatz sur ces 
enfants à travers une triple rupture : au 
niveau de la construction de leur identi-
té, des relation avec leurs parents éloi-
gnés, et de l’isolement par rapport à la 
société diabolisée1. 

Cependant la «vitrine» de communau-
té bouddhiste a longtemps protégé le 
groupe qui a même reçu la caution du 
Dalaï Lama, accueilli en grande pompe, 
en 1990, au siège bruxellois d’OKC 
où, pensant être dans un authentique 
centre bouddhiste tibétain, il fit une 
courte intervention devant les adeptes, 
légitimant Robert Spatz à l’extérieur 
comme à l’intérieur du groupe. 

Des alertes ont conduit à ce que OKC 
figure dans des rapports d’enquête par-
lementaire en France (1995) et en Bel-
gique (1997).

1 - https://www.unadfi.org/actualites/groupes-et-mou-
vances/okc-une-communaute-bouddhiste-en-proces/
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1997-2024 
Dénonciations, 
plaintes et affaires 
judiciaires
En 1996, une première plainte est dé-

posée contre OKC et Robert Spatz pour 
faits de mœurs, coups et blessures sur 
mineur, puis contre 10 autres.

En 1997, suite à des dénonciations et 
suspicions de délits ou crimes, des per-
quisitions sont menées simultanément 
dans les centres français et belges. Ro-
bert Spatz est arrêté et purge 6 mois en 
prison préventive avant d’être relaxé 
faute de preuves suffisantes. Une ins-
truction judiciaire est ouverte en Bel-
gique et en France sur la base notam-
ment de soupçons d’enrichissement 
personnel et de relations condamnables 
avec des enfants, ce que nie l’accusé.

 En Belgique, cette instruction 
traîne…, de nouvelles plaintes pour 
abus sexuels s’ajoutent en 2008, le pro-
cès s’ouvre en 2016 ! 

En 2017, Robert Spatz est condamné à 
quatre ans de prison avec sursis, à des 
confiscations de plus de 4 millions et 
demi d’euros pour prise en otage de mi-
neurs d’âge, d’abus sexuels sur mineurs 
et de faits de criminalité économique. Il 
fait appel.

En 2018, la Cour d’appel de Bruxelles 
casse le jugement pour cause d’irrégu-
larités de procédure. L’État belge et les 
parties civiles se pourvoient en cassa-
tion. 

En 2019 la Cour de cassation, suivant 

l’avis de l’avocat général, casse l’arrêt de 
la Cour d’appel de Bruxelles.

En 2020, nouveau procès, devant la 
Cour d’appel de Liège. Robert Spatz 
est condamné à cinq ans de réclusion 
avec sursis pour le surplus de la déten-
tion préventive (6 mois en 1997…) et à 
une amende de 5 500 euros pour prise 
d’otages, abus physiques et sexuels sur 
mineurs, emprise et fraude financière. 
Ses lieutenants, ainsi que l’asbl Ogyen 
Kunzang Chöling OKC sont acquittés et 
les confiscations de 2016 restituées. Ro-
bert Spatz se pourvoit en cassation.

En 2022, pourvoi en Cassation reje-
té, clap de fin de partie pour le dossier 
belge qui aura duré…25 ans !

 En France, en 2001 le tribunal de 
Digne prononce un non-lieu suite à l’ins-
truction de 1997.

En 2021, le parquet d’Aix-en-Provence 
ouvre une instruction à l'encontre d›un 
des disciples de Spatz, éducateur au 
Château-de-Soleils, soupçonné du viol 
d’au moins huit fillettes. Les victimes 
veulent aussi traduire Robert Spatz en 
justice. 

En 2024, l’instruction est toujours en 
cours… 

Initiative OKCInfo
Nul doute que cette initiative a pesé 

dans la si longue procédure belge  : il 
faut saluer le courage, l’intelligence, 
la ténacité de ces ex-«  enfants d’OKC  » 
réunis pour faire cesser des abus dont 
eux-mêmes ont été victimes mais qui se 
poursuivent autour d’un noyau d’irré-
ductibles de Robert Spatz, en Espagne.
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Malgré les nombreuses difficultés 
d’une reconstruction psychologique et 
sociale que chacun d’entre eux doit af-
fronter, ils sont encore là pour soutenir 
les victimes dans la procédure française. 
Devenu Association Les Chardons Bleus, 
ils mettent à la disposition du public, sur 
leur site https://chardonsbleus.org, des 

documents et témoignages sur OKC. 

L’Association recherche des fonds 
pour doter les victimes d’un soutien 
psychologique et juridique, la page du 
site pour une cagnotte en ligne en ex-
plique la destination. 

https://chardonsbleus.org/cagnotte-en-ligne/


